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DECLJRJTION  DrROr, 
Portant  InterdiÛion  de  U Cour  de^ 
^Parlement  de  Roiien. 


O V I S par  la  grâce  de 
Dieu  Roy  de  France  &:  de 
Nauarre  , A tous  ceux  qui 
ces  prcfences  Lettres  ver- 
ront, Salut.  Lors  que*  les 
^Roys  nos  prcdecelTcurs  en  inftituanc  les 
Parlcmens , leur  ont  commis  vne  fi  grande 
-partie  de  leur  puifsâce  de  leur  authocité, 
ce  n’a  pas  feulement  elle  pour  rendre  la  lu- 
fticc  à leurs  Subjets, mais  auffi  pour  les  con- 
tenir dans  les  deuoirs  d’vne  parfaite  &:  lé- 
gitimé obeïflance  ; ceft  pourquoy  ils  ne 
fefoncpasconiêtGzdcdépofcr  entre  leurs 
mains  leur  luftice  diftnbutiue  , mais  afin 
d’obliger  les  peuples  vers  eux  à vne  plus 
grande  reuercncc , ils  les  ont  honorez  des 
plus  auguftes  marques  de  leur  Grandeur, 
U des  ornemens  mermes  dd  la  Royauté  : 

A ij 
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Ainfi  j t^nc  que  CCS  Compagnies  Souueraî- 
ncsontaueezele  6c  courage  fait  refpcâicc 
!a Mâjefté Royale, les  Rois  fe  font  pleus  a 
les mainceniren  leur  dignité, àrecognoiftrc 
leurs  feruices , 6c  à leur  départir  liberalemêç 
leurs  faueurs,  Mais  lors  quelles  ont  négli- 
gé le  principal  deuoir  de  leurs  charges  , qui 
confifte  à conferuer  la  reuerencc  deuë  à 
Fauthorité  du  Pj:ince,Les  mefmes  Rois  dos 
predeceffeurs  ont  toufiQurs  cftuné  auec 
grande  raifon,  qu’en  tcllcsoccafions  la  fe- 
uerité  eftoit  neceflaircpoiir  éuiterles  dan-» 
gereufes  fuites  d'vn  pernicieux  exemple, 
lequel  ne  fçauroitcftre  pire  que  lors  que  lâ 
peuple,  qui  imite  volontiers  les  adions  des 
Magiftracs  ordonnez  pour  fa  conduite,  voie 
abaifferpar  leurs  propres  mainslaMajeftc 
du Souuerain,  qu’ils  deuroient  relcuer  ÔC 
foufteniraux  defpens  mefmes  de  leur  vie<, 
C’eft  cette  confideration  qui,  à noftrc grad 
regret, nous  oblige  d’vfer  de  cliaftimcntcn- 
iiers  noftre  Cour  de  Parlement  de  Roüen  : 
Puifque  durant  que  nous  eCtions  fur  les 
frontières  de  noftrc  Royaume  , expofanc 
noftre  Pcrfonncauxincommoditez  & aux 
périls  d’vn  long  voyage  pour  le  bien  de  nos 
Suoiets,  Il  a veu  6C  louflFert  quVne  popula- 
çeinucinée  ayt  pris  les  Armes,  aye  déincly 


y 

les  Maifonsqui  fctuoientde  Bureau  à nos 
Rccepces  5 en  ayt  emporté  IcsTilcics  aucc 
Targenc  de  nos  Finances,  ayt  ircmpc  (es 
mainsdanslc  fangdc  les  Concitoyens , àc 
commis  tous  lescrimcs  donc  cil  capable  la 
fureur  d’vne  fcdition.que  la  négligence , la 
conniiienc  c & la  lafcheté  des  Magillrats 
laHlc  croillte  iniques  aux  derniers  excès 
qucpcuucnt  produire  Taudace  la  témé- 
rité lo  s quelles  ne  font  point  réprimées.: 
Cette  faute  cfl  fi  grande  en  ceux  qui  ont 
rcceu  la  plus  precieule  partie  de  noftre 
puiflancej&rquiparvn  priuilcge  particu- 
lier, ayant  aufli  le  commandement  des  Ar- 
mes de  noftredite  Ville  de  Rouen,  cftoienc 
doublement  obligez  d’arrcller  le  cours  de 
CCS  defordres  j que  nous  ne  pouuons  feule- 
ment la  diffimulcr,  mais  nous  nous  trou- 
uons  contraints  de  la  punir  par  vn  chafti- 
ment  exemplaire, afin  de  retenir  dans  le  de- 
uoir  cc‘ux  qui  voudroient  fe  portef  à Tad- 
uenir  à de  femblablcs  adions.  S ç avoir 
FAISONS  5 Que  nous  po\ir  ces  caufes 
ellanc  dcuëmenc  informez  de  la  faute 
mauuaifc  conduite  de  noftredite  Cour  de 
Parlementfurlefaid  defditcs  Rebellions, 
P E TAduis  de  noftrc  Con£eil , où  cftoienc 
noftre  très- cher  & ircs*amé  Frère  vnique 
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le  Duc  d'OrIeâns5&:  autres  Principaux  Sew 
gnôurs  Officiers  de  cctce  Couronne, 
Avons  dit  & dcclaréjdifons  6c  déclarons 
par  ces  prefentes  fignées  de  noftrc  roain, 
voulons&  nous  plaid, Que  noftredite  Cour 
de  Parlement  de  Roücn&:  Officiers  d’icel- 
le,demeurent  interdits , Comme  de  faid 
nous  les  interdirons  de  tout  exercice  6c 
fonftionde  Indice  foit  en  corps  pu  autre- 
ment : Défendons  à tous  nos  Siibjets  do 
fonrefforr,  dcrecognoidrclefdirs  Officiers 
en  qualité  de  luges,  Déclarons  désàpre- 
Icnttous  lugecnens,  Arreds,  6c  autres  ades 
qu’ils  pourroient  rendre  cy-apres  nuis  6c 
de  nul  effed,  6c  ce  iufqucs  à ce  que  par 
nous  autrement  en  aytedeordonné.  Com- 
mandons à nos  Huifliers  qu  à ce  faire  com- 
mettons, fe  tranfporter  à ladite  Cour  de 
Parlement  de  Roiien,  6c  icelle  feance , luy 
lignifier  ces  prefentes  nos  Lettres  cTIntcr- 
diétion  , à ce  qu’elle  n’en  prétende  caufe 
d’ignorance  , luy  faifant  commandement 
d’y  déférer  6c  obcïr;  Et  aux  Officiers  d’iccl- 
Ic,de  fortir  quatre  iours  apres  ladite  fignifi- 
cation,  de  ladite  V ille,  6c  fe  rendre  à nodre 
Cour  6C  füitte , fur  peine  d’edre  procédé 
contre  eux  comme  contreuenansà  nos  cq- 
mandeoiens:  Faifant  à cette  fin  par  lefclits 
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HuifTicrs^tôus  cxploitsrc<jais&:  rteccflaircs, 
fans  demander  placer  , vifa  ne  parcatis  : 
Non obftant auflj  Clameur'dc Haro,Cliar- 
tre  Kormande,  prife  à partie, &:  autres  cho- 
fss  à ce  contraires  : C a R tel  cft  noftrc  plai- 
fir.  En  tcfmoin  dequoy  nous  auons  fait 
mettre  noftre  Sccl  à ccfdites  prefentes. 
Donne  à Sainft  Germain  en  Laye  le 
dix-fepticme  ioür  de  Décembre  Fan  de 
grâce  mil  fix  cens  trente-  neuf,  & de  noftrc 
régné  le  trentième.  Signé , L O V I S , 
fur  le  rcply^  Par  le  Roy , Phelypeavx, 
& fcclléc  fur  double  queue  du  grand  Seaa 
de  cire  jaune.  . 

I’An  mil  fSx  cens  cjuàrentc  , le  troificmc  iouc 
ele  lanuier,  eniiiron  les  fc pt  à huièt  heoics  de 
matin , No  VS  Nicolas  Tourte  & Claude  leGay 
Hi.ilîîcis  ordinaires  du  Roy  en  (es  Confeilsd’H- 
ftat  Priuc , (iiiuant  le  commandement  à nous 
fait  de  la  part  de  (a  Majeftéjpar  ordre  de  Monfei- 
gneurle  Chancelier,  Sommes  tranfporrcz  en  la 
grande  Chambre  du  Confcil  de  la  Cour  du  Parle- 
ment de  Roüen  , au  Palais  de  ladite  Ville  , oi 
eftüicnt  toutes  les  Chambres  aflcmblées , &c  par- 
lahràtous  les  Sieurs Prehdens  de  Confeillcrs  du 
Roy  y (eans,  leur  auons  monÜre  ê>c  fignific  les 
Lettres  Patentes  de  (adiré  Majede  , pcntanc  in- 
tcrdidîon  cie  i exercice  fondion  de  lenrs  char- 
ges, données  a S,  Germain  en  Laye  ledix.lcpué- 
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me  iour  de  Dccerabre  dernier , fignécs,L  o v i s ^ 
&rur  lereply,  Par  le  Roy,  Phclypeaiix  , & feel- 
lées,  Derqnelies  leur  a cflc  fait  c à haurc 
VOIX  par  nous  Tourte  , ^ leur  auons  fait  com- 
mandcmentde  par  fa  Majeftc , de  le  Teparer  pre- 
fcnterrîent  en  nos  prcfences  , & retirer  chacun 
d'eux  en  leurs  Maifons,  fans  faire  aucune  afîem* 
blcc  ny  deliberation,  & déclaré  qu’ils  n’ont  plus 
de  pouuoîr  de  faire  aucune  fonction  de  leurs 
charges  ,à  ce  qu’ils  n’en  prétendent  caufe  d’igno- 
rance, &aycnt  à y obeïr  : A quoyils  onc  fatis- 
fait,  ôc  fommes  demeurez  en  ladite  Chambre  ,' 
itifqucs  apres  Icsauoir  ven«  tous  fortir  d’icelle, 
aufquclsâuons  baillé  de  laifTé  copie  dcfdircs  Let- 
tteSaucG  autant  de  noîlre  prefenr  procès  verbal, 
6c  icelle  mife  es  mains  de  Tvn  d’eux , Et  auons  à 
l’indant  enjoint  à Maiftre  Sanion  Vaignon, 
Greffier  en  chef  de  ladite  Cour  de  Parlement, 
effant  en  ladite  Chambre  , d’aller  voir  de  parler  à 
Mondit  Seigneur  le  Chancelier,  Ôc  lu  y porter  fon 
Regiftre  qu’il  tient  en  Icxcrcice  de  (on  Greffe  , ce 
qu’il  nous  a promis  faire.  Laquelle  fignification, 
interdiction  ôc  contenu  cy  deffus  , nous  auons 
auffi  à l’inflant  dénoncé  fait  I^auoit  aux  Sieurs 
Gens  du  Roy  de  ladite  Cour , parlant  au  Sieur  le 
Gucrchoys , Çonfciller  du  Roy  Ôc  fon  Aduocac 
General  en  ladite  Cour  de  Parlement  , en  leur 
Parquet , à ce  que  de  leur  part  ils  ayent  à y fatis- 
fâiredc  obéir* 

Signé,  TOVRTE  Sc  LE  GAY. 


DE  CL  A- 


^par  lagrice  â&iDÎÀ^p 
dpFrahcc-&  dcNâüaïi^ej- 
oà'tous  ceux  quiccs  pftdferttt-i^ 
^ettresveiToait^Salut.C^tttte^ 

‘ -ndus  '-oblig^É'^ 

fowîftohuies-dcfpciücsidè  Ma  ^crve>defàii^ 
cc  diùôrfbs.lcQé5£&fuif  nos  ptiJjïics  ,•  Noi»^ 
aroosFaSt  lîcÆablilTe^iict  4^‘plufieufsdŸëit^^ 
pitoobs  i0«claiiaieibiîLi  ^'Arrc(Vs\dcnôft'rc 
iSrift£câ4^ydom)ftjfmené  pouf  Ics^  lôri-^ 

gHCQCs^jqiZappoijciicles  0>nfip%nièsà4^‘^^* 
iiî|i(Jrèmicnt‘pncfos{ne  lenrj5hcauôi<^fiiÊt‘ 
r«àd celles  Mais  qdiis  iioûs  forhnicÿcôtiten- 
t»z  de  fuûite  lies  formiîSiSC^liltuméc^ 


piD«illc  rtnpniit  rjdéafFaires^^c  quiilfiSht  plui 
pcomptcd  a>  l^ocucibnr  :! Heib'tmÔi ns  loîS 
1 quondusîca'pcaifiünS'tÜer  leifecouf  s^&: 

ÛftMTCc-fiii-Doftrb  Etoufût«  dcNoîîp^dlc^ 
j fioSoc  Cbsm'dxkji^dcls  iilabirc'cnïioftré^ 
ViJIod6>Roüofr/^Vrt  'atTdi:v5a^  extrordS^ 
.^kcfiu*  jijdil9raa3<irhorrtèya£iU 


lo 

fçs4c  faire  auçuneç*  Icuécs de  deniers  5 
deaiettrc  à exccutionaifcuns  Ediftsqu^ilsi 
n*ciiffcnt  cfté  cnr^giftrez  en  leur  Comç^ 
gnïc.  Ce  qui  a donné  fujf t à nps  fubjets de 
noftf édite  ProttiriGc  ( foirsec  pferexte)  de 
retarder  de  payer  ce  que  nous  auions  or- 
donné,  & cnfuittcdefairclesfouleuemcns 
qui  Cotit'ârriucz  en  icelle; Au  moy  e dequoy 
auons  cfté  priuez (au  grand preiopicei' 
4cjiq$  afFaircs)du  prompt  lecours  quciij^ij 
QPj^Siicftions  ; promis  defdites  l|q)écs, 
da'î^tans  que  ce  procédé  qui  eft 
dtelabie  à ngftre^cruice,  a efte  cajui'e  des 
/e  font  palfcz  en  Jad  it e Pro  * 
urnee  , nou§'  obii^^  â taire  fcàtft  a ladtm 
epur  des  Aydes  |es.effcâ:sdc  nofltrc  lmdi*j 
gnationi&>tîi  prmer  dclauthorité  dônteüd^ 
abirft  & s’eiè  pnduë  indigne  ; SçAvoia;: 
î A Ï1S  Q?N  obus  poureps  caufe^^e 

l’Aduis  d^^nQtUe  Confcil,  pù  eftoiciit  nba* 

jftre  très  cher  ^tres^amé  £t  ere  vnique  Jœ 
Due  d'OrJeans^-^autiîesrprincipaux  S«iq 
g^urs  & OdfccierA  coK*  Counq)nnc^ 
Â>¥  A/RSi.dft  & dccla»c,difon$  ^ dccbnronf  i 
par'eps  pfefences  fignce^i  de  na&re 
jalons  &iiPùs  pldift>  QueJaditc  Cour  desi 
" Aiydcs  do  JtQÜcn  & les  Officiers  d’icollc,, 
demeurent  ihteidics , comme  de  f4c  noos; 


Iles  interdirons  de  tout  exercice  ^ fonftioti 
i jde leurs  charges,  Defendonsâ  tousnos  Si- 
jets  de  les  rccognoiftrc  en  quahté  de  luges, 
Declarans  dés  à prefént  tous  Arrcftsjluge- 
■ mens,  & autres  ades  que  ladite  Cour  pour- 
roit  rendre  cy-apres,foit  en  corps  ou  autre- 
ment 5 nuis  & de  nul  effet,  & ce  iufqucs  à ce 
que  par  Nous  autrement  enait  eftéordon- 
né.  Commandons  à nos  HuilTiers  qu^àce 
faire  commettons,  fe  tranfporter  à ladite 
Cour  des  Aydes  de  Roücn  , ^ icclje. 
feante,  luy  fignifier  ces  prefentes  nos  Let- 
tres d’intcrdicli6n,à  ce  qu’eljcn  en  préten- 
de caufe  d’ignorance, Luy  faifant  comman- 
dement d’y  déférer  & obeîr , &c  aux  Offi- 
ciers d’iccllc  jdefortir  quatre  iours  apres 
ladite  fignîfication , de  iadittfyille  , l e ‘ 

rendre  à noftre  cour  & fuittejif^r  peine  d’e- 
ftre  procédé  contr’eux  comme  conrreue- 
nans  à nos  Commandemens,  Faifant  à cette 
fin  par  Içfdits  Huilficrs  tous  exploits  requis 
& necelTaircs,  fans  demander  placer  j vifa 
ne  pareatis,  nonobftant  auffi  Clameur  de 
harOjChartrç  Normande  , prife  à partie, 
éc  autres  chofes  à ce  contraires  : Ckk  t£L 
.<ft noftre  plaifir*  Entcfmoin  dequoy  nous 
auons  fait  mettre  noftre  feel  à ccl dites  pre- 
fentes.  à Sainft  Germain  en  L^yc 


Il 

ledix-feptijcftîc  jour  de  Décembre  j Pan?dfe 
grâce  mil  fix  cens  trente-neuf,  & de  noftrc 
règne  le  trentième.  Signé,  L O V I Et 
furlereplyjPar  le  Roy  , PHEi.yîEAvx.;  Et 
fcellée  fur  double  (jucué  du  grand  Secl  cn 
cire  jaune»  ' 


T 'An  mil  fix  cens  quarcnte,le  troificme  iour  és 
lânuier , enuiron  les  neuf  à dix  heures  de.  pa- 
tin, N ous  Nicolas  T ourte  Ôc  Claude  fc  Gay  Huif- 
^ers  ordinaires  du  Roy  en  fes  Confeilsd’Eftar  Sc 
Prinéfoubs  lignez  , Suiuaht  le  commandement  à 
nous  donnéde  la  part  de  faMaiefté  par  ordre  de 
Monfeigrieurle  Chancelier, fommes  ttanfportei: 
pardeuers  Ics^Siputs  Prclidcns  & ConfcillcfS  du 
Roy  de  la  Cour  des  A y des  de  Rpiien,a(remblez  au 
lieu  oCi  ils  exercent  la  Iiiftjce  deuant  l’EgUre  Na* 
ilre  Dame, ^ parlant  à cttx,leMr  auons  monftré  & 
fignificlcs  Lettrés  patentes  de  fa  Mâiefté,portanc 
Imerdiétion  de  Texcrcicc  & fondtion  de  leurs 
charges,  données  àSain€fc  Germâîb  en  Laye  le 
dix-feptieme  iour  de  Décembre  deirnier.  Signées, 
XOVlS,<Sc  fur  lereply,parle  RoyJ^HiiiYpEAV-x, 
& Icellccs  du  gpnd  fceau  de  cire  jaqn€,Dcfqucl- 
jes  leur  a cfté  Fait  Icéture  ^ haute  voix  par  npiis  le 
.Gay,^  leur  auons  fait  commandfemebccle  par.  fa 
Maicifté,  defe  fepater  prerentemcr,&  retirer  cl^a-  • 
Gun  deux  en  leurs  maifons  , fans  faire  aucune 'af- 
femblée  ny  deliberation  ,&  déclaré  qu’ils  norit 
plus  de  pouupir  de  âiirc  aucune  fonélibn  de  leurs 


charges.  A quoy  ils  onc  fatisfait , Ôc  Tommes  Jà- 
mcurczenla  Chambre  ou  ils  crtoicritalTêmbIcz, 
iufques  & apres  les  auoir  veus  tons  fortir  cTicelIc, 
auTqucls  anons  baille  laiiïe  copie  defdircs  Let- 
tres,auec  autant  de  noftre  prefciir  procez  verbal, 
& icelle  mife  es  mains  de  1 vn  d’iceux.Et  àl'inftanc 
aùons  eiiioint  à Moiftre  Charles  de  l’Eftoile  Gref- 
fier en  chef  de  ladircCour  des  Ay les , edant  en 
ladite  Chambre , d’alîer  trouucr  moiidic  Seigneur 
le  Chancelier,^  iuy  porter  fon  Rcgiare^qu'îl 
tient  en  l’exerciec  de  fon  Greffe , ce  qu’il  a pi  omis 
faire.  Laquelle  figniffcation/inrerdiClion  & con- 
tenu cy-deflus,  nous  aiions  à Tniftant  dénoncé  & 
fait  fçauoir  aux  fieurs  Gens  du  Royde  laditcCour, 
parlant  au  lîeur  le  Page  Procureur  General  eftant 
en  ladite  Chambre, à ce  que  de  leur  part  ils  ayent  à 
y obeïr  & fatisfaire. 

Signé,  TOVRTE,  & LE  GAY. 


\T>ECLARATI0N  BV  R O.T^ 
prtam  InterdtBïon  des  ofjïcïers  du  Bureau 
des  Finances  de  Rouen. 

T O V I S par  la  grâce  de  Dieu  Roy  dç 
■ France  & de  Nauarre,à  tous  Ceux  qui  ces 
1 ^prefentes  Lettres  verront.  Salut.  Les 
fl  ' * de  Treforiers  de  France  ayans 

eitfe  pnneipalemcr  cffablies  par  1-es  Roys  nos  ore- 
decclTeurs  & par  Nous , pour  faciliter  la  Icuce  8c 
impofition  de  nos  deniers,  félon  que  la  ncccffitc 
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4 ; 

da  temps  affaires  lepoimoic  requérir  potu 
lebien  deccr  Eftat , Nous  dcuionscCperer, fur  Icj 
occafions  qui  fc  paflent  ôc  nous  obligent  à des  de 
penfes  extraordinaires , pour  nous  oppofer  au) 
deircins&  çntreprifes  de  nos  Ennemis , Que  lej 
Officiers  du  Bureau  de  noftre  Gcncraliré  deRoiiç 
fauoriferoient  aiirat  qu'il  dépend  du  fai<5b  de  IcurJ 
charges,  Tlmpofinô  des  Tommes  que  nous  sômc! 
contraints  de  faire  leucr  fur  nos  Sibjcis  de  ladite 
Généralité,  pour  Tubuenir  aux  dépéics  de  la  Guer- 
re, & nous  rémoigneroient  ce  qui  eft  de  leur  fide- 
lité & afFv'â:ion  au  bien  de  nodre  feruice  : Maiî 
tant  s*cn  fautqu*ils  ayent  fatisfait  àeequiefter 
cela  dclcucdsuoir,  qu’au  contraire  parvn  mcpti^! 
prciudiciable  à noftre  authorité^  quifaitvoirh 
part  qu'ils  ont  prife  aux  foufteuemens  populaire^ 
qui  font  arriuez  depuis  n’a»uercs  tant  en  laJic< 
Ville  de  Roiien,  quaucresde  U Prouincede  Nor 
mandie,  ils  ont  refafé  de  rcftablir  dans  ladite  Vil 
le  les  Bureaux  de  Recepre  de  nos  Droiébs,  qu 
auoient  efte  brnflez  par  les  fedineux.  Ce  qui  a re 
tardé  la  leuée  des  Tommes  par  Nous  ordôncecftr^ 
faite  dans  l’eftcndue  de  ladite  Généralité , Se  ndu: 
priue  en  ce  fiifânt  du  prompt  fccours  que  nouj 
nous  en  eftions  promis  Et  daurant  qu  vne  figran* 
de  faute  conimire  parlefdits  Officiers,  mente  d^c 
ftre  réprimée  ,&quc  nous  leur  facions  fentirje; 
cffetîis  de  noftfç  indignation  -,  S ç a v o i R fai- 
fons  ,QicN  )us,pour  ccscaufcs,  D E l’Adiiis  d« 
noftre  Confcil,  où  cftoient  noftre  trcs-chcr  ^ 
très  amc  Frère  vnique  le  Duc  cl’Orlçans,  Sc  autrci 
principaux  Seigneurs  &Oâi;icrs  de  cette  CoB* 


If 

ronné,  Avons  dit déclare,  difons&dcçla- 
rôns  par  ces  prefentes  figncc$  de  noftrc  main^  , 
Voulons  & nous  plaift,  Q^c  leldits  Treloricr^dc 
France  au  Bureau  de  ladite  Gcncralitc  de  Rouen, 
dertieurenc  Interdits  j comme  de  faidi  nous  les 
interdirons  de  tout  exercice  Se  fonction  de  leurs 
Charges.  De  f en  do  n s à tous  nos  Subjets  de 
ladite  Généralité,  unr  comptables  qu’autres,  de 
les  i'ccognoifttc  en  ladite  qualité.  Déclarons  des  à , 
prefent  tous  lugemcns,  Ordonnances,  Sentences 
& autres  A6bcs  qu’ils  pouri oient  rendre  cy  apres 
audit  Bureau  , iiurs  & de  nul  effed , Se  ce  iufques  à 
par  nous  autrement  en  ait; ‘cftc  ordonne* 
Commandons  au  premier  noftrc  Huiffier  ou  Scr*^  ' 
gent  qù’ir  ce  faire  commettons , (c  tranfportcr. au 
Buré'au  deCdits  Xfcfoiiers  de  jFiançc  dc  Roiien, 
i&  ierdirsplScicfsfeanSjVeur  fignifîcr  ccsprçfen-  , 
les  nos  Xettres  d'Intcrdiftioi^à  ce  qu’ils  n’cnpre* 
teutfem  caufe'^'ignqrâucc  : Lc<tr  failans comman- 
dcjipe'nt  de  par  Noùsid  y dercrçr(kobe’ir,&,faÛ€à 
ce  t te  fin  tous  ^ip^lqi  tsncccfl'aires , demai^cjCr 

1 placer , vifa  ne  pareils  >lSlonobftant-  çiaraepr  d^u 
Hâro^  Chartre  fîfotm^dc  ^,priic  àparr*>^^^^^^ 
ttcyciioîcs  Vcç  cçp-traiies  : Car  tel 
pla|fir!.  ‘^Èh  tclmoin  dequoy  nous  auons  fititmci  " 
ire  pofite  Seel  ptpfenre^  D o n N ^ à r 

Sà^in^  Germain  fnLaye  lequinziéme.iour  deDc^, 
ccmbrc,  l’andeg|:acpi639.  ErdcnoftreregBçl^, 
hrcnticmc.  Sjgnf:,  L Ô V I S.  Et  fur  lcrcply, 
le'  koy , P ;L‘ÿp  E A V X.  Et  fcelicc  fur  doubif  ^ 
queue  du  gtin|Sccl  en  Cire  jaune»  ^ • 


T ;An  mil  fix:ccnsquarénteIetroifîémcîour<l^^ 
JLi  îânuîcr , à dix  hèures  du  matin , ïsj  o y s Ni- 
coIasTourte  Ôc  Claude  Le  Gay  Huiffiers  ordinaw 
rés  du  Roy  cfi  Tes  Cônfcih'd'Eftar  & Pnué , fous-\ 
iigntà:  i Suiüant  IcCommandemenr  ànpuifait'dc  • 
la  part  du  Roy,p‘iit  drdréde  Moréignèùrle  Chan- 
cdicT , Sommés'tfànfportezau  Bureau  des  Sieurs  - 
P^fidens  é'Treforf^s  Gcnéfaux  de  France 
R^ôüerjj'aiTcmblcz  iceUiyj  aufquèfs  auons  mon-/! 
ftnéêe  fîgnifié  les  Lettres  Patentes  de  fa  Majedç,  * 1 
pôrrant  I-nrcrdïârfOri  de  leurs  Cliarges,  données  à. 

G er  lira  in  en  Lay  e le  quînzicme  iour  de  De-  j 
cçfeibrédèrnier , (ignéesTO  VlS  j Et  fur  le  reply,' ^ 
ParleRby,Phélÿfféaux,dcrqüellcsicur  a ' 

Icâîuré  à hautc'vbi^  par  nous  Tourte  : Et  léut*^ 
adùhsfait  commandement  de^|>af  fa  Majcllé  dcTe*  ' 
feparer  pi‘erenten^cÀt  /&’r^fétfrer  cfiacun  deux  " 
en  leurs  maifo^tii’i  ïatis  fdre  aucune  arTemblée  ny^ 
dclibéi^tion.  Et  décl;Tc  quïls  n‘dnt  plus  de  pdu-\n 
uoir  de fdire  iWrs  C li aNes'f  S 

c&  b’ch  c'ailfé' d^ikoorancè*^^ & 

ayéiWâ  y obei^  A quoyiis  ont 'fànrfaic  : Et*^^ 
ntès  demcu^^‘^u<^ir  Bufèâd  iü'fqqés^dc  apr^sTfes 
anè'fe  vp^  ToVtir  d^célUV,  ïuîqücis 
bàifl^  lâifB?  cbfîie^taht^dcfiuéS  teftrevqücÆ* ^ 
pirocez  Vcl-'bral  ; & i 
l’fn  dP'cüxf  Età  Tinilànt 

AIcxèndrëGüthctGrcfficr - v.. 

tfd^cr  & par[eràMondii'';^|{ieür  Chàhce-^^ 
lilt  1 &luy  porter  Ton  Régmrèqd'iï  'tïcntc^^^ 
xèrokede  fon  Greffe  j ce  qu’il  i MMs  faîrcl^^  ’• 
Signé,  E , & 


CelWmîfe^é^i^a^nyilè^^ 
bhk?  e h j O fn  t à ^ 


ï 1 liât* 


